
L1È SAýM]ED1

Paris, lei 1er février.

De toutes les saisons, la plus animée lt la plus charmante pour les
jeunes femmes« et les jeunes filles, c'est j'hiver!

Le plaibir, maint, liant, est à l'ordre du jour, et si Paris bit son plein,
en province, chaquei ville l'imite et l'écho qui nous arrive annonce des
séries de fêtes, de récep.tions et de bia à grand orchestre.

Paîrmi lIs rejoeiissaetce prévues, plui"-u.rs bals costumés vont déployer
à l'horizon le brillant pr( tramnie d'agréables surprises.

Cette saiscia, en 1 lionite-ur de la 'Ruisie, les costumes auront le caractère
de ce pays ami de la le'ance (t les plus jolies femmes tiendront à se parler
du kakoshnik diadème qui va si bien et qui est de si grande élégance.

Une modification s'est produite (le nos jours dans les travestissements,
ils ne sont plus maintenant un mérnange de toutes les époques et de tous
les styles. Plus exigeants que nos devanc~iers, nous voulons qu'une har-
monie générale préside à ces luxueuses fêtes, aussi n'ad mettons.-nous g.4né-
ralement qu'une époque et qu'uie ch'inière. Rien de plus joli, de plus
sédu*sant, de plus complet qlue ce coup d'oeil qui ressuscite le passé pen-
dant quelques heures, prêtant aux hommes avec le costume, la courtoisie
d'autrefois, aux femmes les grâces, le charme, qui distinguaient leurs
aï-"ules et mettaient lEs salons français en hîonneu~r dans tous les paya.

MANTE D1E SOiE, DRiAP' CFIRISE TitEs cî.amîc, broderie perles et gouttes d'eau
jais et garniture plume d'autrutche. Ce vêteme nt est de forme pélerine très ample,
le haut recouvert par an double collet. Col droit recouvert de plumes.

Matériaux : 3 verges .,drap, 7 verges doublure, 8 verges !.plumes.

Le mois de janvier est consacré aux réunions de famille et d'amis. La
galette des rois remplaçant les bionbons en a été le principal prétexte
maintenant tout rFntre dans l'ordre, et les distractions, les plaisirs mon-
dins que l'agitation des étrennes avait momentanément interrompus,
vont reprendre avec entrain leur cours.

Les toilettes, pour ces fêteta, sont nombreuses et charmantes et une
visite dans un atelier à la mode offre à nos yeux un sujet de récréation
bien apprécié par nous, si heureuse de pouvoir en donner ia primîeur à
nos lectrices. Noum comnmencerons dans cette série de jolies choses, par
une robe de jeuni. f. toute (l'un goût délicat enx harmonie avec la jeunesse
et l'élégasnce de ros chirr suictes mondaines.

Pour soirée, citons unie robe de crêpe de Chine, aux grands dessins
Pompadour fond crêmel parsemé de roses, Deuii-traine en velours rose
toute chîiff'onnée de dentelle, coriage décolleté en pointe garni do dentelle
avec roses aux épaules et à la ceinture-

Une autre pour conrert ou dîner est en tulle noir, plissé devant avec
traîne de satin noir ornée dants le bas d'un arrangement de tulle et de
plumes noires. Le corsage décolleté ea tulle plissé, orné d'un bouquet de

plumes retenu par une agrafo de dianmants. Puisque njous parlons des toi-
lettes, occuponis.nous de l'éventail qui e est lu complément ilg.

['éventail (le soie n'est pclus à la mode11, lit plume et lat dentelle cette sai-
se.' font lat loi.

lÀ dernier mot de l'élégance est le gracieux éventail en nmaraibout blanc
np, gris sur lequel on voit scintiller (les paillettas, sur les uns, c'e'st une
pluie d'or, sur d'autres elle est multicolore.

Riens (le plus jeune, de plus coquet qlue cet éventail que le.4jeunes filles
ainsrent et patsionnent.

Porlsjeunes fenes, l'éventail de 42hvttiltly oit de piint à l'aiguille)
monté en écaille blonde, avecitîilct3 en diamants out en or est d'unle il
garice de inerveUletîx goût.

Disons aui que l'éventail se, tient à ..l Main out qu'il est pondu au poi-
gne-t par n ruban.

lin mot sur les fillettes que isous seniltions oubli, ri, noujsav ous plur
tant recueilli à leur intention
quelques jolis modèles que nous
allons décrire dains cette cnuse-
rie. Voici dl'a bord un vêtemient %

fornme douillette en di-ai, vert /* '.

p'ré, garni de petites bandes do
zibeline il lat pèleriue découpée M
en créneaux et au bas dus umlan
cee, cictine coiffure un grand ~
chapeau en drap) vert au fond 4'- . M;i
boutrant, repris sur le dessus

par quelques points, invisibles, eli

sur le devant noel trs volu-
minieux en large ruban ciel.

Pour fillette citons une rîb'
en bengaline gris tourterele-
garnie di, ve'ours nmiroir rubiisa
jupe avec piqures cerclant le
bas et corsagA blouse décolle-té
sur un enîp'ècemn)tt dem velours. '

('o1 et ceinture en velours ru-e.,
liii. La nmanche à ceude estc> '
surmone.s Chpun deilan etr
sumolne (l'pun d bouhîtr ."A .i
noir avec fond de béret tri veil'~
fours rubis coulissé autour de
la calotte, joli panache plumes
noires placé derrière.

Pour petites filles unep grem. l")i(,,t-s ii et r-(tt petilte bourse
tille robe est en popeline éco.1- qemescl ,, 'slt i,,sr escè
sa ise m*o g' cardinal (t vert à lesa nctiiam.taeaiàln, ile

pet its filets satinés blancs. Lbs. anuie; ces petaites fantaisies (le xiem gonût ayant
jupe est unie et le cor.,age, louijours le charme do la it<,titute et ecr

bloue, aec ros lissu ni1i u..l, ce-lui dl'être faites lpic- lat persuumu. q1ui lest
;D tf es. Fermoir rond, eii c,,, tI,, nut, 'le soie

du devant, est en partie recomi- r:oire, ,urnéC,, (10 1t res clar lline posée-s
verte par un ruban boléro (ii enitre chaque lttsînge, cotte JI, lt,,. l'uuîrs se
veleu.- vellit doublé de soie fait avec 'lem, tallit aux re(iver i.dce tldtibi-br

bulanc-he. Petite manche à cout- r'tteu t. t <ic et, rat.ladté l'tniti àl'alti te, avant
de les t.c'rtcjm,ýr; le fermoi r He ci danIulus lede. CîmaFeau Empire eii velIours liant et 5 lier les acier ornient 1v' l'a '. 01) pcilt

vei't 'garni d'un g'rand til en yaoerune dblure Cri soie si l'on veut.

satin baie.
Une pelisse pour fillette mé<rite une morltii elle e'st en surah glacé

vert et violet, doul (le suie iiiîu% e capitonnéue. 1,( (los est jliahée vt le
bas du vêteument, sai f la it patie plisi-ée) est orné dl'un volant plissé il mêe)
tissu ; à i'unicolure, capiwhon 'l bonnte feimoe '' doubtlé dle soie miauve.
iJn gros noeud de satin noir' ferme la pélerine sur- le devanit.

La de-ntel!e blanche ist de tout tl les grariiiturt s, celle q1ui cette saisonu
est en honnmeur. >Lien de plus gracieux quo ce tttc mtode lui décore î'uie
manière se-yante les ro)es lie cérémonie rt les toilet tes de luil. Sui' le-s
unes, elle foi me cravate ou descen îi aot coquillé jusqu'au tî ut (lu cor-
sagp, sur les autres elle drape iet entoure cii lichu, en bîerthie, les blanclhes
éj-aules des jeunes femmesi. 'louq les genres sont adnmis pour obtenir uit
résultat se-yant et à dléfaut de- decntelle s anienicînes les iiitations; si ptar-
faites, qui donnent l'arpaî'ence du vrai, perniettellt, à totites les fertiltées
ce luxe de garniture qui va si bien lorsqlu'oni posbëdet jFuî sset e-t ''auté.

Avec la dentelle, les fleurs, délicates et charmantes sonît iîi.ses à cou tri.
hution pour égayer une toilette. Dansa le tulle vaporeux, (lana les îlots do
gaze, elics trouvent leur place, relevatnt uîîe dr'aperie ou se nicha:nt <lants
la ruche légère qui cercle le bas d'une robe dle satin. Le l'cuu(tet qui al
repris ia place dans lat ceinture ajoute umie grâce (le plus à lat t<,ilett
Négligemment passé d:an le ruban <lui serre lat taille, il seiilo queit l'art
ne soit pour rien dans la ftaçon coquette dont il est posé. Le' ha.sard semle
avoir tout fait, tandis que l'effet a été étuidié avec soin et (pie ee petit. riti
qui relèv.e la toilette a infiniment dle chmarime et d'esprit.

La coiffure comsme faisanmt partie intîégranute de it mode sul'it suivant
son caprice des mîodificatils il n'est plt que'stion des ondulationsi régit-
lières, de ces bandeaux qlui couvraient e% puartie letuoreils, tes fîotllamîtxs
dont l'aspect n'avait rien de gracieux. A\vec la coilfure actuelle, le., front
est dégagé, quelques légèrs friaures paraissent se'ults aux tem'npes, et les
cheveux tordus haut !su r lit nuque sont mîaintenus par dles bpigl i joux
et par des peignes aux courbes gracieus s, qui posés de chaque côté de lat
tête retiennent les cheveux indisciplinés.


